DU  CONSEIL  D’ÉTAT 

DU  ROI. 


Qui  fupprïme  le  privilège  exclufif  de  la  traite  des  Noirs  à G orée 
^ dépendances , if  accorde  en  dédommagement , pour  le  terme 
efpace  de  neuf  années,  a commencer  du  i Juillet  prochain, 

aux  Conceffionnaires , Intérejfés  Adminiflrateiirs  de  la  Com- 
pagnie de  la  Guyane  françoife , celui  de  la  traite  de  la  Gomme 
feulement , dans  la  rivière  du  Sénégal  if  dépendances. 


Du  1 1 Janvier  1784. 

Extrait  des  Regîflres  du  Confeil  d’Etat. 


\7U  au  Confeii  d’État  du  Roi,  Sa  Majeflé  y étant,  les 
offres  en  renonciation  faites  par  les  Conceffionnaires, 
Intéreffés  & Adininidrateurs  de  la  Compagnie  de  la  Guyane 
françoife,  au  privilège  exclufif  de  la  traite  des  Noirs  à Corée 
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<Sc  le  long  des  côtes  d’Afrique,  depuis  le  Cap  Vert  jufqu  a fa 
rivière  de  Cazamance,  qui  leur  avoit  été  accordé  par  arrêt 
du  14  août  1777,  pour  ie  terme  de  elpace  de  quinze  années; 
enfemble  leurs  foumiffions  nouvelles  pour  le  commerce 
exclufif  de  la  Gomme  au  Sénégal:  Sa  Majefté  voulant  "con- 
cilier la  proteélion  qu’Elle  doit  au  commerce  national , avec 
une  jLsfte  compenfation  des  engagemens  anciennement  pris 
envers  la  Compagnie  de  la  Guyane  françoife  ; confidérant 
qu’il  rederoit  encore  neuf  années  à courir  dti  privilège  auquel 
ladite  Compagnie  renonce,  & que,  par  la  rétrocefïion  qu’elle 
en  fait  aujourd’hui,  il  eft  également  équitable  en  foi  <Sc 
avantageux  au  bien  de  l’Etat  de  le  tranfporter,  pour  ie  même 
efpace  de  temps,  fur  la  traite  de  la  Gomme  dans  la  rivière 
du  Sénégal  (Sc  dépendances,  au  profit  de  ladite  Compagnie,, 
attendu  la  nature  de  cette  traite  qui  exige  des  établiffemens, 
des  avances  confidérables,  des  Agens,  des  magafins  fur  les 
lieux  , des  envois  d’aiTortimens  fuccefTifs  6c  réglés ,,  pour 
lefquels  on  ne  pourroit , quant  à préfent , fe  repofer  fur  les. 
fpéculations  ifolées  des  Armateurs  des  différens  ports  du> 
royaume:  Ouï  le  rapport;  LE  Roi  ÉTANT  EN  SON  CONSEIL,. 
Sa  Majedé  a concédé  & concède , pour  le  temps  <Sc  efpace 
de  neuf  années  confécutives,  à compter  du  Juillet  prochain, 
aux  ConcefTionnaires , întéreffés  & Adminiflrateurs  de  la 
Compagnie  de  la  Guyane  françoife,  le  privilège  exclufif  de 
la  traite  de  la  Gomme  feulement,  dans  la  rivière  du  Sénégal 
& dépendances,  aux  claufes,  charges  & conditions  contenues 
dans  leréfultat  du  Confeil  de  Sa  Majedé,  de  ce  jour;  fupprime 
en  conféquence  le  privilège  exclufif  de  Gorée  6c  dépendances.^ 
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accordé  à ladite  Compagnie  par  arrêt  du  14  août  1777: 
Veut  <Sc  entend  Sa  Majeflé  qu’à  l’exception  de  ia  traite  de  îa 
Gomme,  le  commerce  du  Sénégal  puifTe  fe  faire  librement 
par  les  Armateurs  des  différens  ports  du  royaume,  ainfi  que 
celui  de  Corée  & côtes  d’Afrique,  depuis  le  Cap  Vert  jufqu’à 
ia  rivière  de  Serralionne,  6c  au-delà  ; ordonne  que  tout  le 
produit  de  ia  traite  de  ladite  Gomme  ne  pourra  être  importé 
par  ladite  Compagnie,  que  dans  les  ports  du  royaume;  lui 
permet  de  prendre  dorénavant  le  nom  de  Compagnie  de  la  traite 
de  la  Gomme  au  Sénégal , 6c  de  n’employer  celui  de  Compagnie 
de  la  Guyane  Françoife  que  dans  les  opérations  relatives  à la 
liquidation  des  affaires  de  ladite  Compagnie  ancienne  ; lui 
défend  d’introduire  direélement  ou  indirectement',  dans  les 
Colonies  de  Sa  Majeflé,  les  Noirs  qu’elle  pourroit  traiter  en 
concurrence  avec  le  commerce  national,  au  Sénégal,  à Corée 
6c  dépendances,  à l’exception  de  la  Colonie  de  Cayenne  6c 
de  la  Guyane  Françoife  : Et  pour  rendre  les  principales  places 
du  commerce  participantes,  fi  bon  leur  femble,  aux  bénéfices 
qu’il  y a lieu  d’attendre  de  la  traite  de  la  Gomme,  ordonne 
Sa  Majeflé  qu’il  fera  ouvert  une  foufeription  dans  chacune 
d’icelles  pendant  trois  mois,  à compter  de  la  publication  du 
préfent  arrêt,  pour  concourir  à remplir  le  nombre  de  trois 
mille  aclions , de  mille  livres  par  aélion,  à quoi  Sa  Majeflé 
a fixé  le  montant  des  fonds  à faire  par  ladite  Compagnie  pour 
l’exploitation  dudit  privilège,  fans  que  ledit  fonds  puiffe  jamais 
être  diverti  à d’autres  objets,  ni  eimployé  au  payement  des 
dettes  de  ladite  Compagnie  ancienne  de  la  Guyane  Françoife.. 
Fait  Sa  Majeflé  défçiifes  à tous  fes  autres  Sujets,  de  troubler 


ladite  Compdgnie  du  Sénégal  dans  l’exercice  dudit  privilège 
exclufif  de  la  Gomme,  à peine  de  confifcation  des  objets 
traités  en  fraude  6c  de  trois  mille  livres  d’amende;  continuera 
au  furplus  d’être  exécuté  félon  fa  forme  6c  teneur  le  réfultat 
du  Confeil  de  Sa  Majefté  , du  6 janvier  1776,  concernant 
les  conceffions  6c  défrichemens  de  la  Guyane  ; fera  le  préfent 
arrêt  imprimé,  publié  6c  affiché  par-tout  où  befoin  fera,  6c 
feront  fur  icelui  toutes  lettres  néceffiaires  expédiées. 

Fait  au  Confeil  d’État  du  Roi,  Sa  Majedé  y étant,  tenu 
à Verfailles  le  onze  janvier  mil  fept  cent  quatre-vingt-quatre. 

Signé  LA  Croix,  de  Castries. 


A PARIS, 

DE  L’ IMPRIMERIE  ROYALE. 


M.  DCCLXXXIV. 


